
Le 9 décembre 2021, Paul Auguste Broch, maire honoraire 
de Caves, nous a quittés.

Cinquante ans de gestion communale, un demi-siècle au 
service de son village  ! Aujourd'hui encore, les habitants 
de Caves savent ce qu'ils doivent à Auguste Broch, qui a 
consacré sa vie à sa commune.

Pour l'état civil, Auguste s'appelait Paul Auguste mais tout 
le monde l'appelait Auguste. Il était né à Caves, qui s'appe-
lait alors Caves de Treilles, dans la maison familiale, au 23 
avenue de la mer, le 24 mars 1928.
Ses grands-parents maternels étaient originaires de 
Treilles et de Feuilla. Ceux du côté paternel étaient venus 
d'Evol dans les Pyrénées Orientales.

Lorsqu'il a eu son certificat d'études, à 10 ans, son grand-
père Paul Saunier lui a proposé de continuer au lycée Saint 
Joseph à Perpignan, mais il aurait dû être interne. Pas 
question de quitter le village ! Auguste a choisi d'être vi-
ticulteur et de conduire le cheval pour travailler les vignes 
de ses parents. Ses autres passions étaient la musique 
(il jouait de la trompette), la lecture, et la voiture de son 
grand-père. Il n'a jamais regretté son choix.

En 1944, le jour même de ses 16 ans, il a été réquisition-
né par les Allemands, comme beaucoup de jeunes à cette 
époque, pour construire des blockhaus sur la falaise de 
Leucate. Cette expérience l’a beaucoup marqué et il en 
parlait souvent.

Pour son service militaire, il a été affecté à Berlin, au sein 
des troupes d’occupation, où il faisait partie de la fanfare. 
C’est là, la seule fois qu’il a quitté Caves pendant plus 
d’une semaine.

Il est entré au conseil municipal en 1959 avec Jean-Henri 
Laborde qui était maire depuis 1935.
Il a ensuite été premier adjoint de 1971 à 1983, sous le 
mandat de Jean Olive, puis élu maire en 1983.

Pour son premier mandat de maire, Auguste a tenu à faire 
entrer une femme au conseil municipal. Il s’agissait d’An-
ne-Marie Briottet, qui a été chargée de l'action sociale de 
la commune. Il n'a jamais eu a regretter sa décision. En 
effet, elle a accompagné beaucoup de personne âgées, qui 
ont pu finir leurs jours dignement et s'est occupée des per-
sonnes seules ou en difficulté, sans compter son temps.

Pour Auguste la gestion communale est devenue une prio-
rité. Le village comptait à l'époque 250 habitants et une de 
ses préoccupations était qu’il se développe afin de rester 
vivant.
Il était ami avec énormément de personnes ainsi qu'avec 
tous les maires des villages et les élus du département.
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Cargolade avec Georges Langoustet : toujours au service de l'animation du Village

Fête du bicentenaire en 1989

Fête du cru Fitou



A la fin de sa vie, sa fille Marie-Christine lui a demandé de 
faire la liste de tout ce qui avait été fait pendant ses man-
dats. Il avait une très bonne mémoire et se souvenait de 
tout. Parmi les sujets qui l’avaient mobilisé au cours de ses 
différents mandats, on peut citer l'achat de la maison La-
borde pour y installer la nouvelle mairie (qui a été l’objet de 
discussions animées au conseil municipal), la réfection du 
réseau d'eau potable, la rénovation du foyer municipal, les 
chemins autour du village, le clocher de l'église, l’installa-
tion (administrativement difficile) du garage Pascual Frères 
aux 4 Chemins, la construction du City Stade, la réfection 
des trottoirs, l’enfouissement des réseaux électriques, la 
construction de la station d’épuration, l’agrandissement de 
l’école, le lotissement social de la Grange Rouge…

Mais il y avait deux réalisations dont il était plus particu-
lièrement fier. La première était le Regroupement Pédago-
gique Intercommunal avec Treilles qui permettait aux deux 
villages de conserver leur école et les rapprochait indé-
pendamment de leur différends passés. 

La deuxième était celle du pont au-dessus de ce qui était 
alors la Route Nationale 9, aux 4 Chemins. 
Ce carrefour était appelé le carrefour de la mort. En tant 
que maire il devait aller reconnaître les corps lors des ac-
cidents mortels.

Un jour ce sont trois membres d’une famille de Fitou qui 
étaient ses amis qui ont été tués, puis une jeune fille qui 
revenait de la plage. Il fallait que cela s'arrête !  Alors il est 
monté au créneau et a eu des discussions très animées 
avec les autorités qui ne comptaient que les morts sur 
place et pas ceux décédés dans l'ambulance ou à l'hôpital. 

Ce dossier était hors norme pour Caves par ses enjeux de 
sécurité routière, d'investissement, et de politique d'amé-
nagement du territoire. A force de conviction et d'entête-
ment Auguste a enfin réussi à faire construire le pont et, 
depuis, nous pouvons traverser la route en sécurité.

Antoine Pi, élu en 1971, évoque souvent cette longue col-
laboration avec Auguste  :   "Nous étions des copains et 
notre engagement n'était pas politique. Que ce soit Georges 
Fournier, Julien Grizaud, Joseph Grizaud, Georges Langous-
tet, nous étions là pour le bien du village. Il y avait parfois 
des accrochages mais rien de grave. Auguste était un bon 
maire. J'appréciais sa serviabilité au service de ses admi-
nistrés 24h/24h. Si un égout était bouché, on l'appelait et il 
venait aussitôt. Son point fort était la surveillance des tra-
vaux. Parfois il se chargeait lui même des réparations par 
exemple les fuites d'eau. Il était très habile de ses mains. Il 
connaissait la mécanique et la soudure, entre autres. Au-
guste s'est chargé de souder, lui-même, tous les tréteaux 
pour soutenir les tables du nouveau foyer. Les relations 
n'étaient pas toujours faciles. Il était têtu lorsqu'il pensait 
avoir raison, c'est-à-dire souvent, comme pour l'installation 
du City-stade. C’était un bon maire serviable et dévoué."

Henri Barrera, employé municipal à partir de 1979, a connu 
Auguste comme patron  : "Auguste pouvait être très exi-
geant mais toujours pour l'intérêt du village. Il n'hésitait 
pas à piquer des colères et à remuer le personnel pour que 
les choses aillent mieux et plus vite."

Auguste aimait Caves autant que Caves l'aimait et le demi 
siècle pendant lequel les habitants lui ont confié la res-
ponsabilité de leur avenir en a été la meilleure traduction. 
Les Cavistes savent ce qu'ils doivent à Auguste Broch qui 
leur a consacré 50 ans de sa vie. 
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PREMIÈRE FEMME ÉLUE DANS UN CONSEIL MUNICIPAL DU CANTON EN 1983
Anne-Marie Briottet était née Peroni, dernière d’une famille italienne de 8 enfants établie à Armissan.
Elle était venue s’installer à Caves avec son mari et leurs trois fils au début des années 70. Un soir de 1982, 
Auguste est venu chez elle lui parler en privé, suscitant l’inquiétude de toute sa famille...
Il était venu la convaincre d'entrer au conseil municipal, où elle serait la première femme !

En charge des affaires sociales au sein du conseil, en relation avec le SIVOM, elle allait à la rencontre des gens du 
village et était à leur écoute. Elle a eu à cœur de dénoncer des situations de maltraitance et d’aider les personnes 
en difficulté.

Grande amie des animaux, elle fut également la première Présidente de l’association des Chats Vagabonds de Caves, en 2006.

Annie et Auguste avaient en commun leur passion de l’intérêt public. Après avoir fait quatre mandats ensemble, jusqu’en 2008, ils 
nous ont quittés en fin d’année 2021 à moins de deux semaines d’intervalle.

M. Jean OLIVE Maire de Caves (1971 à 1983), M. Jojo Fournier et M. Julien GRIZAUD

Conseil municipal 2002 - 2008

Paul Auguste en famille


